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Mais quel Talent !  
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« Appelés à semer l’espérance  
et cultiver la paix »  Partie n°2 

Pèlerins d’espérance et constructeurs de paix 

Mais que signifie être pèlerins ? Celui qui entreprend un pèlerinage cherche 

d’abord à savoir clairement quel est le but, et il le porte toujours dans son cœur 

et dans son esprit. Mais en même temps, pour atteindre cet objectif, il faut se 

concentrer sur le pas présent. Pour l’accomplir cela il faut être léger, se 

dépouiller des poids inutiles, prendre avec soi l’essentiel et lutter chaque jour 

pour que la fatigue, la peur, l’incertitude et les ténèbres ne bloquent pas le 

chemin entrepris. Ainsi, être pèlerins signifie repartir chaque jour, toujours 

recommencer, retrouver l’enthousiasme et la force de parcourir les différentes 

étapes du parcours qui, malgré les peines et les difficultés, ouvrent toujours 

devant nous de nouveaux horizons et des panoramas inconnus. 

Le sens du pèlerinage chrétien est précisément celui-ci : nous nous mettons en 

route à la découverte de l’amour de Dieu et, en même temps, à la découverte de 

nous-mêmes, à travers un voyage intérieur mais toujours stimulé par la 

multiplicité des relations. Donc, pèlerins parce qu’appelés : appelés à aimer Dieu et 

à nous aimer les uns les autres. Ainsi, notre marche sur cette terre ne se résout 

jamais dans une fatigue sans but ou dans des errements sans fin. Au contraire, 

chaque jour, en répondant à notre appel, nous essayons de faire les pas possibles 

vers un monde nouveau, où l’on vit en paix, dans la justice et l’amour. Nous sommes 

des pèlerins d’espérance parce que nous tendons vers un avenir meilleur et nous 

nous engageons à le construire le long du chemin. 

C’est, à la fin, le but de toute vocation : devenir des hommes et des femmes 

d’espérance. En tant qu’individus et en tant que communauté, dans la variété des 

charismes et des ministères, nous sommes tous appelés à “donner corps et cœur” 

à l’espérance de l’Évangile dans un monde marqué par des défis historiques : 

l’avancée menaçante d’une troisième guerre mondiale par morceaux ; les foules de 

migrants qui fuient leurs terres à la recherche d’un avenir meilleur ; 

l’augmentation constante du nombre des pauvres ; le danger de compromettre 



 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

l’augmentation constante du nombre des pauvres ; le danger de compromettre 

irréversiblement la santé de notre planète. Et à tout cela s’ajoutent les 

difficultés que nous rencontrons quotidiennement et qui, parfois, risquent de 

nous jeter dans la résignation ou dans le défaitisme. 

À notre époque, il est décisif pour nous chrétiens de cultiver un regard plein 

d’espérance, pour pouvoir travailler avec fruit, en répondant à la vocation qui 

nous a été confiée, au service du Royaume de Dieu, Royaume d’amour, de justice 

et de paix. Cette espérance – nous assure saint Paul – « ne déçoit point » (Rm 5, 

5), car il s’agit de la promesse que le Seigneur Jésus nous a fait de demeurer 

toujours avec nous et de nous impliquer dans l’œuvre de rédemption qu’Il veut 

accomplir dans le cœur de chaque personne et dans le “cœur” de la création. 

Cette espérance trouve son centre moteur dans la Résurrection du Christ, qui « a 

une force de vie qui a pénétré le monde. Là où tout semble être mort, de partout, 

les germes de la résurrection réapparaissent. C’est une force sans égale. Il est 

vrai que souvent Dieu semble ne pas exister : nous constatons que l’injustice, la 

méchanceté, l’indifférence et la cruauté ne diminuent pas. Pourtant, il est aussi 

certain que dans l’obscurité commence toujours à germer quelque chose de 

nouveau, qui tôt ou tard produira du fruit » (Exhort.ap. Evangelii gaudium, n. 

276). L’apôtre Paul affirme encore que « nous avons été sauvés, mais c’est en 

espérance » (Rm 8, 24). La rédemption réalisée à Pâques donne l’espérance, une 

espérance certaine, fiable, avec laquelle nous pouvons affronter les défis du 

présent. 

Être pèlerins d’espérance et constructeurs de paix signifie alors fonder notre 

existence sur le roc de la résurrection du Christ, sachant que chacun de nos 

engagements, dans la vocation que nous avons embrassée et que nous portons en 

avant, ne tombe pas dans le vide. Malgré les échecs et les revers, le bien que 

nous semons grandit de manière silencieuse et rien ne peut nous séparer du but 

ultime : la rencontre avec le Christ et la joie de vivre dans la fraternité entre 

nous pour l’éternité. Cet appel final, nous devons l’anticiper chaque jour : la 

relation d’amour avec Dieu et avec nos frères et sœurs commence dès 

maintenant à réaliser le rêve de Dieu, le rêve de l’unité, de la paix et de la 

fraternité. Que personne ne se sente exclu de cet appel ! Chacun de nous, dans 

sa petitesse, dans son état de vie, peut être, avec l’aide de l’Esprit Saint, semeur 

d’espérance et de paix. 

 

Le courage de s’impliquer 

Pour tout cela, je dis encore une fois, comme lors des Journées Mondiales de la 

Jeunesse à Lisbonne : “Rise up ! – Levez-vous !”. Réveillons-nous du sommeil, 

sortons de l’indifférence, ouvrons les portes de la prison où nous nous sommes 

parfois enfermés, afin que chacun de nous puisse découvrir sa vocation dans 

l’Église et dans le monde et devenir pèlerin d’espérance et artisan de paix ! 



 

 

  

parfois enfermés, afin que chacun de nous puisse découvrir sa vocation dans 

l’Église et dans le monde et devenir pèlerin d’espérance et artisan de paix ! 

Attachons-nous à la vie et engageons-nous dans le soin affectueux de ceux qui 

nous entourent et de l’environnement dans lequel nous vivons. Je vous le 

répète : ayez le courage de vous impliquer ! Don Oreste Benzi, un infatigable 

apôtre de la charité, toujours du côté des derniers et des sans défense, 

répétait que personne n’est si pauvre qu’il n’aurait rien à offrir, et personne 

n’est si riche qu’il n’aurait pas besoin d’aide. 

Levons-nous donc et mettons-nous en chemin comme pèlerins d’espérance, car, 

comme Marie le fit avec sainte Élisabeth, nous pouvons nous aussi apporter 

des annonces de joie, engendrer une vie nouvelle et être des artisans de 

fraternité et de paix. 

Rome, le 21 avril 2024, 4e Dimanche de Pâques, Pape François  

 

 

 

 

 

A noter dans vos 
agendas :  

Marché de printemps de 
l’Association paroissiale,  

le Samedi 8 Juin, en matinée, 
place Jean Jaurès.  

« Je vous laisse la paix, 

c’est ma paix que je vous 

donne ; je ne vous la 

donne pas comme le monde 

la donne. Que votre cœur 

ne se trouble ni ne 

s’effraie » 

Jean 14, 27 



AGENDA PAROISSIAL 
 

Samedi 27 Avril  

St Marcellin 

18h30 : Messe à Loriol. Int : Denise PELLE 

Dimanche 28 Avril   
5ème dim de Pâques 

10h00 : Messe à Sarrians. Int :  

 

Lundi 29 Avril 

2024  

Ste Catherine de 

Sienne 

 

Mardi 30 Avril   

St PIE V 

18h15 : Messe à Sarrians. Int : Raymonde DARGANS 

 

Mercredi 1er Mai  

St Joseph 

Travailleur 

18h00 : Messe à Loriol. Int : Noëlle GIRARD  

Jeudi 2 Mai   

Saint Athanase 

8h45 : Messe à Loriol. Int : Micheline COLONIEU 

 

Vendredi 3 Mai      

Sts Philippe et 

Jacques  

8h30 : Laudes à Sarrians animées par l’association 

LAZARE 

8h45 : Messe à Sarrians. Int : Lucien TROUSSEL 

  

Samedi 4 Mai  

 

14h30 : visite du cimetière par l’Association 

Devalpatres (tombe des poilus) 

18h30 : Messe à Loriol. Int : Rémy DANIEL 

Dimanche 5 Mai    
6ème dim de Pâques 

10h00 : Messe à Sarrians. Int : Christian BARTHEYE 

Premières communion de Margaux ROY et Faustine 

SEYMAND 

Du Samedi 27 Avril au Samedi 4 Mai, le père Jean Luc forme 40 jeunes au 

BAFA pour les Scouts et Guides de France. Il sera peu disponible (urgences 

uniquement). Les offices habituels seront maintenus.  


